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SERMON

Sur Jc PsçaumeLXVIII.

vers

Tu es monté en haut, & asmené cap*

tive multitude de captifs, <sr as donne

des dons'aux hommes,

ENtretoutes les merveilles de l'An

cien TestamentU n'y en a pointde

plus vénerable ni de plus sacrée que

í'Arche de l'Alliance, ni qui soit une fi

gure pjusexpresse & unplus illustre ty

pe de Iesus Christ nôtre Seigneur. Nô

tre Arçhe est auGiel ou est Iesus Christ,

dit un ancien Docteur de l'Eglise: c'est

en lui que sont cachez comme autre

fois dans l'Archeîtous les ttesors de sa

pience & de science; c'est en lui qu'est

l'accomplissement des deux tables de

la Loi -* c'est à lui, que regardent les

deux Testarnens , comme deux Che-

D d 4 rubins,
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rubins , c'est nôtre vray propitiatoire,

c'est lui qui est la vraye manne du Ciel,

&Ia verge d'Aaron que la mort avoit

fechée , mais qui fleurit & fructifia par

fa resurrection : C'est enfin en lui que

Dieu habite, non plus en figure com

me en l'Arche , qui fut le sacré symbo

le de fa presence, mais corporellement,

toute la plenitude de la Divinité. Les

Docteurs Hebreux mettent l'Arche,au

rang des choses qui produisent des ef

fets contraires. Elle est disent ils , éga

lement salutaire aux bons & fatale au c

méchans: ll y a trois choses selon cjx

qui détournent & qui attirent les juge-

mens de Dieu , le parsum , le bâton de

Moyse , & l'Arche de l'Eterncl : le par

fum qui fit mourir Nadab & Abihud,

fàisoit neanmoins l'cxpiation du peu

ple : Ce bâton de Sapphirs de Moyse

frappa de playes lesEgyptiens, & nean

moins ce méme bâton fit jaillir les eaux

de la roche au desert : ainsi l'Arche

combla de malheur les Philistins , 8c

les Bethfemites, &Huza tomba roide

mort devant elle : Mais elle sut une

source de benedictions dans la maison

d'Obcd-Edom. II en est de méme de

Iesus
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Jesus Christ, son Evangile est odeur de

mort à mort, à ceux qui perissent, mais

il est odeur de vie à vie , à ceux qui sont

sauvés ; le sceptre de sa parole est une

verge de fer dont il casse les têtes de

ses ennemis , comme des pots de ter

re ; mais a nôtre égard , c'est une ver

ge d'or , qui nous donne un libre accés

au Trône de fa grace , & qui frappe

nos cœurs pour en faire sortir des lar

mes de repentance , & la pierre est en

core Christ. II est nôtre divine Arche ,

le fleau de nos Philistins , & l'auteur de

toutes les benedictions spirituelles à son

peuple ; il met tous nos ennemis pour

le marche- pied de ses pieds , & il verse

sur nous la la largesse de ses faveurs.

Faut il donc s'étonncr , que ce que le

Prophete disoit de Dieu , diray je ou

de l'Arche , l'Apôtre l'ait raporté di

rectement à nôtre Seigneur. Tu es

montè en haut & as mené captive multi

tude de captifs , & as donne des dons aux

hommes.

Pour bien entendre cet Oracle , il

lui faut donner trois divers sens. Le

premier literai, le second analogique,

&le troisième prophétique. Le pre-

D d f micr
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mier regarde le passé* , le second le

present , & le troisieme l'avenir ; le pre*

mier est de Moyse , le second de Da*

-vid , le troisieme de Jesus Christ. Le

premier de Moyse qui cil le literai: Car

n'est il pas vray que tout ce Pseaume

n'est qu'une belle description de la de

livrance d'Israël de la Captivité d'Egy*

pte , & de son introduction en la terre

de Canaan.'' Alors,Moyse monta vraye-

menc en haut,sur la montagne de Sinaï,

du sein de la mer rouge fur la cime de

cette montagne, menant avec soy tout

son peuple , cette multitude de pau

vres captifs ? enlevez de la main de

Pharao , & delivrez de la maison de

servitude : Là sur cette hauteur il re*

çeut des dons pour donner aux hom

mes, Et quels dons? laLoy , la sacri*

íîcature,& sur tout l'Arche de l'Alliait-

ce , qui étoit un prétieux gage de l*

faveur de Dieu , & le sacré Symbole

de sa ptesence. Voila pour le premier

sens. Mais le second qui regarde Da*

vid par analogie , n'est pas moins beau,

ni moins fonde; Car il monta en haut,

lors qu'il conduisit l'Arche sur la mon

tagne de Sion dans une sainte pompe;
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Çar tous les interpretes conviennent

que ce Pseaume sut composé sur ce

sujet , & à cette ocasion , & quand ils

n'en conviendroient pas , il seroi t aisé

de le voir, par ces premieres paroles

qui font à l'entrée , £)ue Dieu se lève (jr

ses ennemis seront disperses ; car c etoit

la forme déclamation acoutumee ,

quand l'Arche partoit de quelque lieu ,

côme nousl'aprenons Nombr. 10.Ajou

tés à cela quç cette folemnité fut céle

brée immédiatement aprés la conquê

te que David avoit faite des Iebufites,

qu'il avoit pris prisonniers , & rendus

tributaires , &Ç ce sut à l'honneur dç

cette folemnité qu'il donna des dons ,

& du pain & du vin à tout le peuple,

comme une largesse & des regals ex

traordinaires.

Mais c'est au fils & au Seigneur de

David en qui se trouvent parfaitement

acomptes ces paroles dans leur entie

re signification , & dans leur plus haut

sens que nous avons apellé propheti

que , ou Evangelique. Ni Moyse , ni

David , ni Sinaï , ni Sion , ne virent rien

de pareil à cet illustre & magnifique

triomphe de Issus Christ, lors qu'il

monr
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monta en haut, non pas sur l'emmen

ée ou la croupe de quelque montagne ,

mais dans la plus haute pjaine des

Cieux ,il mena publiquement en mon

tre les principaute! & les puissances, &

cout le monde prisonnier devant son

chariot, &al'entour de mille millions

d'Anges ; ce sut alors qu'il reccut du

Pcre , & qu'il versa sur les hommes

comme une pluye d'or , la riche abon

dance des graces du Saint Esprit , en

ce jour folemnel & glorieux de son

Ascencion triomphante.

Tués monte en haut.

L TT Ous fçavez l'histoire de son

V Ascension. Le voila monte

comme une aigle dans les nues , le voi

la monté sur le chariot d'une nuée,

mais à quelle hauteur? non pas à la hau

teur des nuées , ou des Etoiles , ou des

premiers Cieux , mais il est monté aussi

haut qu'il étoit descendu bas , non pas

de la terre , mais des plus bas lieux de

la terre , non pas au Ciel , mais à la

plus haute place des Cieux j il étoit

descendu dans le sein d'une vierge , il

» " ~ avoit
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avoit été captisdás ce cachot d où nous

naissons tous, il est assis à la dextre de

Dieu; la qualité de fa personne divine

qui remplit Ciel & terre , le rendant

incapable de monter , dire qu'il est

monté , présupose necessairement qu'il

étoit descendu : Ce que nous ne di

sons pas de nous mêmes mais selon St.

Paul , qui n'a pas plûtôt allegué ce

passage qu'il ajoute incontinent ce

qu'il est monté, qu'est ce autre chose

sinon qu'il étoit descendu dans les par

ties les plus basses de la terre. Mais

quel est ce raisonnement , pour mon

ter en quelque lieu faut il necessaire

ment en étre descendu , Enoch & Elie,

ne sont ils pas montés dans le Ciel ,

mais ils n'en étoient pas descendus , fie

nous y monterons un jour , mais nous

sommes cependant originaires de la

terre ? A cela , je réponds , qu'Enoch ,

ni Elie , n'y font pas montes , ôc que

nous n'y monterons pas comme nôtre

Seigneur , nous y serons transportés.

Elie fut ravi dans un chariot de feu,

monter est une action douce & volon

taire, comme descendre n'est pas tom

ber. En ce sens , Jesus Christ seul est

mon
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monte dans le Ciel , parce qu'il avoít

le pouvoir d'y monter & d'en descen

dre ; mais étant Dieu , il n'eût jamais

peu monter , s'il ne fut premierement

descendu. Mais pourquoi Saint Apô

tre nous rapellez vous à la considera

tion de son abaissement & de sá mi

sere ? nos yeux éWent attachez à con

templerfa gloire & son triomphe,pour-

quoí veneZ vous troubler à contre-

temslá féte & la solennité de ce beaii

jour, parles nuages & les brouillards

des bassesses de fa naissance , & des

infirmite* de fa chair ? U impo rte,di t-il,

íl importe plus que vous ne pensez de

ne considerer jamais l'un fans l'autre:

son élevation dans le Ciel n'est pas Une

simple Ascension , mais tine Ascension,

aprés une descente , & c'est en ce sens

que vous la devez regarder : Quí est

celuiqui est monté ? Celui là même qui

étoit dcscendu,Ie fils de Dieu est descé-

du& le fils de l'homme est monte,c'est

donc une même personne,qui est home,

& qui est Dieu : en descendant il se fit

homme , Dieu avec nous, en montan r,

íl nous fait esperer que nous monterons

aprc's lui, 6í que nous serons avec Dieu.

Pouf
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Four sçavoir d'où il est monté sça-

chons seulement d'où c'est qu'il étoic

descendu * car il est non seulement des

cendu , mais remonte en haut * non pas

en Sina * ou en Sion , non pas sur les

Alpes ,- ou sur les Pirences , non pas

fur les sept montagnes de Rome , car il

n'en étoit pas descendu ,- mais comme

on dit de l'eau , qu'on la peut faire re

monter aussi haut qu'est fa source, nous

pouvons dire du Seigneur , qu'il est re

monté aussi haut i qu'est le lieu donc

nousl'avions veu descendre, ou plûtôt

en ce méme lieu , dans le sein du Pere,

à la dextre de Dieu : C'est ainsi que

nous le devons regarder , & pour fa

gloire, &pour notre interêt : Pour fa

gloire , car il lui est beaucoup glo

rieux , d'etre monté en haut aprés en

etre descendu , comme c'est vaincre

doublementque de vaincre aprés avoir

été vaincu. C'est une double gloire au

fils de Dieu d'étre môtéen haut,nô pas

dans le Soleil comme disoientles Mani

chéens, mais dans les lieux tres hauts ,

jusqu'au Ciel des Cieux , aprés étre

descendu, non pas en terre , mais dans

les plus bas lieux de la terre , jusques

dans
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dans nos Enfers : Et pour nôtre interet,

car il ne nous scrviroit de rien qu'il suc

monté en haut , s'il ne fut premiére

ment descendu jusqu'à nous ici bas , de

s'il ne fut mortpour nous , il ne fut re

monté en haut que pour lui même.

Aprenons d'ici cette grande leçon

que pour bien monter , il faut pre

miérement descendre. Le Démon qui

n'étoit pas encore un Demon , mais un

Ange , monta bien en haut , mais il n'é

toit pas descendu devant , si bien qu'il

descendit apres, ou plûtôt, il tomba

dans l'abime : mais celui qui étoit des

cendu bien bas est monté en haut à la

même proportion : II s'étoit aneanti

c'est pourquoi Dieu la élevé souverai-

nemét: Si nous descendons avec lui par

humilité , par charité , par condescen

dance, nous monterons apres lui ; car

celui qui s'humilie sera élevé , & celui

qui s'éleve fera abbafssé.

II. Telle sut l'ascension du Seigneur

mais , il nous en faut voir en second

lieu la maniere & les circonstances. La

premiere , qu'il mena multitude de

captiss , la seconde qu'il donna des

dons aux hommes , c'est une maniere

de
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de triomphe ou de Jubile : Car com

me en celui ci , les Juifs , relâchoient les

prifonniers& iécabliflbient les pauvres

en leurs biens : A quoi il femble que

les Anciens Peres Grees , &z le Prophe

te traittanc ce même fujet a fait allufion

Pfeaume+7.Dieu eft monté dit- il avec

cri de joye ou de Jubilation : En celui-

là, les Romains menoient les prifon-

niers , Sc quelquefois les Rois & les

Reines même , les principautez & les

puiflançes des Ennemis vaincus , liez à

j'entour de leur char triôphal pour s'en

faire honneur , & pour donner par là

plus de luftre '& plus d eclat à leur vi

ctoire ; A quoi Saint Paul a fait une

manifefte aljufion , lors qu'il a dit , que

le Seigneur avoir mené publiquement

en montre , les principautez & les

puiflançes , & qu'il avoit triomphé

d'elles en fa Croix. Mais outre cela ,

q'iandun generai d'armée triomphoir ,

il avoit acoutumé de verfer à pleines

mains de l'argent & de la monnoye par

mi le peuple , ou des medailles d'un

nouveau coin , avec quelque inferi-

ption , ou de faire quelqu'autre lar-

gefle pour fignaler avec fa valeur , fa

" - Ee ma-
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magnificence : A quoi il semble , que

Ioëlait regardc, lorsqu'il introduisoit

Dieu disant , je repandrai de mon Es

prit sur toute chair. Qjoì qu'il en soit,

car on presse quelque fois trop les simi

litudes , le premier acte triomphal du

Seigneur , c'est qu'il a mené captive

multitude de captiss, ce que l'Apôtre à

expliqué de Satan & de scs legions ,

des principautez & des puissances de

l'Enser, il lesa,dit-il,dépoullées , com

me si les Demons étoient habillez ou

armez ; mais il est aisé devoir, que c'est

une similitude racourcie , c'est a dire

qu'il leur a ôté leurs possessions, & qu'il

les adétruitSjde même qu'un vainqueur

glorieux qui emporte les depouilles des

Ennemis vaincus pour s'en eriger un

trophée. II ajoute, qu'il les a menées

publiquement en montre , dans la mê

me veiic : Car, il ne faut pas s'imaginer

qu'il parle ainsi , parce que nôtre Sei

gneur sut crucifié en plein jour , en Ie-

xusalem,la plus grande ville de l'Ori-

ent, car cela ne conviendroit pas à son

Ascension, c'est un triomphe mystique

spirituel , 6c invisible aux yeux de la

chair j& ni Herode, ni Pilate, ni les

soldats
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soldats Romains , ni ses bourreaux,n'y

curent aucune part: Mais il veut dire,

que telle quetoit la confusion & l'op-

probre de ces malheureux prisonniers

qu'on menoit enchainez en triomphe,

{ &c vous sçavez ce que fit Cleopatre

pour s'epargner cette honte ôc ce des

honneur : ) Telle fût l'ignominie de

Satan & de toute fa noire armée , lors

que Jesus mourant en la Croix ,détrui*

sir celui qui avoir l'Empire de la mort,

par la destruction dela Loi, du peché,

& dela mort , qui n'ont plus d'aiguil

lon; qui le faisoient regner au monde,

& adorer comme Dieu, le Dieu de ce

íiecle. Mais d'où vienr direz vous , que

l'Apôtre attribue à la Croix du Fils de

Dieu route cette gloire que le Prophe

te affectoir à son Ascension ? C'est par

ce que le triomphe de JesusChrist,n est

pas ic triomphe d'un jour , il le com

mença par fa mort,il Ic continua par fa

resurrections il le côsomma,m.us il ne

l'acheva pas en son Af-enlìô rar il dure

aux siecles des siecles.Le triôphe préfu-

pose une victoireda victoire,une batail

le, &C la bataille» une guerre. L'Ascen-

sion du Fiis de Dieu sut son triomphe à

Ec r pro
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proprement parler , sa resurrection sut

íà victoire,* sa mort fut la bataille qu'il

gagna contre Satan , en la plus juste

guerre qui sut jamais , qu'il lui avoit

declaree pour nôtre Redemption. Mais

comme nous disons fort bien que Ce-

sat triompha de tous ses ennemis en

la bataille de Pharfale , quoi que ce ne

fut pas là , mais à Rome, qu'on lui en

decerna, & qu'on en celebra le triom

phe dans une forme solennelle : Ainsi

l'Apôtre afort bien dit que le Seigneur

à triomphé de tous nos ennemis en ía

Croix, qui suc comme le champ de

bataille, où il les subjugua & les prit

prisonniers, & les enchaina, bien que

ce ne fùt qu'au jour de fa resurrection,

& plus magnifiquement encore, au

jour de son Ascension qu'il les produi

sit en spectacle aux yeux de tout l'Uni-

vers. J'avoue , que la mort du Seigneur

qui contient les causes & les origines

de toute fa gloire, quelque honteuse

& infame quelle paroisse aux yeux de

la chair , doit être regardée des yeux

de la foi comme un trophée chargé des

depouilles de ceux qui le depouillé

rent , ouil cloiia l'obligation de la Loi

lace
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lacerée & dechirée , lors que ceux qui

croyoient l'avoir vaincu se trouvetent

vaincus , &c pour ainsi dire crucifiez eux

mémes. Au haut de cette Croix nous

le voyons combacant& vainquant pour

nous , & tout d'un tems, on voit au bas

tous les Demons garottez, & brisez &

fremissans en vain fous ses pieds , je

l'avouë, mais cela n'empêche pas,qu'en

son Ascension , il ne les fit íortir des

prisons pour triompher encore d'eux,

d'une maniere plus auguste& plus écla

tante : Car au lieu qu*en fa mort , il n'y

avoit pevsonne qui le regardât, chacun

en detourna la veiie , la nature ferma

ion œil pour ainsi dire, & le Soleil se

couvrit d'un voile de tenebres , pour

l'horreur qu'il eut de le voir, ses Dis

ciples le fuirent fur la terre ,& les An

ges se tinrent cachez dans les Cieux.

II n'en fut pas de même, au jour de

son Ascension, lc S ,leïl éclaira de ses

plus beaux rayons, ce doux & merveil

leux spectacle. Les Disciples furent ses

témoins , & les Anges les spectateurs

de cette sacrée fête , les Disciples le

voyant partir surie chariot d'une nuée,.

le suivirent de leurs tristes regards, au-

E c 3 cant
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tant qu'ils pcu'rent , jufqu'à-ee qu'ils

l'eurent perdu de veiie , & les Saints

Anges fortoient du Ciel , pour lui aller

comme au devant, & toute la milice

de ces ^armées Celeftes fit un plus

grand feu , qu'elle n'avoit fait à fa

naifTance, & fe recria, portez, élevez,

vos linteaux , & vous , huis Eternels

hauffez vous , & le Roi de gloire entrera.

Mais enfin cette grande multitude

de Captifs n'ell; elle compofée que de

Demons? Les Dcmons font en affez

grand nombre pour être appelez de ce

nom de grande multitude , & l'Apô

tre $aint Paul ne nomme qu'eux : mais

un autre Apôtre nous dit , que. le Fils

de Dieu eft apparu , pour défaire les

œuvres du Diable.Quelles font fes œu

vres Le peché & la mort les deux feu-

lés chofes, dont 'e Dieu de ce ficele

fe peut appcller Createur : Qu'elle ap

parence y a t-il donc, qu'elles ne foient

pas au nombre de ces captifs ? Et fi le

Seigneur triompha en fon Afcenfion,

de tous les ennemis qu'il avoit vaincus

en fa Croix, notre vieil Adam ayant

été crucifié avec lui, & nôtre chair

avec fes convoitifes , pourquoi ne faut il

pas
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pas qu'elles augmentenc , & le nombre

de Tes captifs, H la gloire de fon triom

phe? Où étoit alors le gente humain,

où étoit Adam &route fa race,n'étoitnc

ils pas dans les prifons de Satan ? ven

dus fous le pcché,fous la Loi des mem

bres , efclave des convoitifes , qui font

la guerre à l'ame , fous la domination

du Prince de ce monde , qui agiflbit

avec efficace , dans les enfans de rebel

lion- Quand donc, nôtre grand Re

dempteur prit prifonnier Satan, il nous

trouva entre fes mains , & nous fûmes

pris avec lui, mais ilfutmisàlachaine,.

& nous au contraire nous fumes relâ

chez , à peu pres comme quand les cinq

Rois de Sodome eurent fait prifonnier

le bon Lot , Abraham vint à leur ren

contre les defit & les prit , Ù Lot en

treleurs mains , ils étoient tous égale

ment prifonniers d'Abraham , Sc ces

cinq Rois , & le bon Lot, mais ceux-là

feuls , furent punis , & celui-ci, fut de-

livré Les Amalekites prirent autrefois

Tfiklag ville de David , fes femmes &

fes enfans , &C tout fon peuple , David

arme contre eux , U prend Amalek,

& avec eux tout fon troupeau : Ceft ce

Ee 4 Su'a
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qu'a fait le fils d'Abraham & de Davidt

Quand nous avions la guerre contre le

Turc il arrivoit souvent qu'un vaisseau

du Roi rencontrant une Galere des

Pirates Turcs , où il y avoit plusieurs

Chrétiens à la rame, il s'en rendoit le

maitre, &r prenoir tout ensemble, &c

Turcs & Chrétiens ; mais ccux-ci se

rejouissaient d'être pris, & n'eussent

voulu pour rien du monde ni échaper

ni mé ne avoir le dessus : il nous est ar

rivé , je ne scai quoi de se~mblable,lors

que le Fils de Dieu , à enchainé nos

Tirans , les Principautés & les puissan

ces de l'Enfer, fous le joug desquelles

nous gemissions comme autant de for

çats; quoique nous sussions ses pri

sonniers & les uns & les autres,& nous

& ces Pirates, il les a chargez de nos

fers, & nous à delivrez de leurs mains,

non pas pour nous laisser dans une ab

solue liberte' , comme íi nous étions à

nous mémes, mais pour nous rendre

esclaves de la grace , qui mérce toutes

nos penfées prisonnieres à son obeissan

ce; à peu pres comme l'esclave qu'A-

grippa delivra de prison , a qui il don

na des chaines d'or, du meme poids
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qu'éroient Tes fers. O agreable fervi-

rude , ô heureufe captivité ! Nous de

vons donc fuivre , & acompagner par

un efprit volontaire ce même triom

phe , où les autres font enchainez par

force , puis que nous étions le fujet

de la guerre , car le Fils de Dieu n'a

voir que faire decombatre les Demons

que pour leur ôter leur proye , &: pour

nous tirer d'entre leurs griffes. Mais

voyez la difference , apres s'en être

fervi à fon triomphe , il les a renvoyez

en prifon perpetuelle , au lieu de leurs

tourmens. Et nous, les rachetez de

l'Eternel n'avons pas ête' feulementdé-

livrez de prifon , mais chargez de pre-

fens & combles de dons , // a donne des

dons aux hommes ajoute l'Apôtre.

C'eft ici le fecond effet de fon Af-

cenfion, & le fecond acte de fon triom

phe : le premier , fut un effet de fa puif-

fancc, &. le fecond , eftune preuve de

fa bonte' : le premier, en montant en

haut:le fecond,aprés y être monté, lors

qu'il y avoit le moins d'apareace

qu'il prit foin des hommes , par

mi les acclamations des Anges, cou

ronné de gloire , à la dextre de Dieu:

fie 5 Nôtre

•
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Nôtre grand Jofcph n'oublie point ies

freres pour étre lur le Trône , il y eft

monté, mais il en fait defeendre toute

bonne donation ; il a receu , dit le

Prophete , il a donné , dit l'Apôtre , &

l'un &c l'autre quoi qu'aparemment

opofés , revient au fonds à un même

fens, non feulement p^rce que c'eft

l'ufage de la langue Sainte , de dire

prendre pour donner , comme Jug.

14. prends la moi , c'eft a dire donne la

moi à femme , prends la pour me la

donner : Mais quand cela ne feroitpas

en effet , à l'égard de Jefus Chrift, en

tre recevoir & donner , il n'y a nulle di-

ference , car il ne receut rien pour foi

même n'en ayant pas befoin ; tout ce

qu'il reçoit , il le reçoit pour le don

ner : il en eft le canal , il n'en eft pas le

refervoir ; c'eft du Pere , qui en eft la

fource qu'il a receu la promefle du

Saint Efprir, & il ne l'a pas plutôt receu,

dit Saint Pierre , qu'il a répandu ce que

vous voyez &c oyez ; ce qu'il a receu

d'une main , il le donne de l'autre , les

biens de la droite , & non de la gauche,

les biens du trône & non pas ceux du

marche-pied , c'eft à dire , non pas les

biew
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biens de la terre , mais ceux du Ciel,

le don de Dieu c'eft l'Efprit : O fi tu

fçavois le don de Dieu ! difoit nôtre

Seigneur à la S unaritaine ; mais pour

le fçavoir , il te faut lavoir receu car

nul ne le connoit , finon celui qui le re

çoit. Quand les Ivois & les Conque-

ransfaifoient quelque largeffe au peu

ple , ce n'étoit que du paiu & du vin &

de la chair comme David, ou tout au

plus de quelque piece de monnoye , de

peu de prix : Mais on n'a jamais ouï

dire qu'aucun d'eux ait verfé fur le peu

ple des lingots , ou des pieces d'or , ni

des perles , & des diamans , ce ne font

que des miettes qui tombent de leur ta

ble. Mais , il n'en eft pas ainfi du fils

$e Dieu , les plus riches dons de fa gra

ce , font ceux qu'il donne le plus volon

tiers , & avec le plus de profufion , il

nous ménage les biens temporels &

nous les difpenfe avec beaucoup de re

tenue : Nous les demandons foutent

fans les obtenir : Mais pour les bene

dictions fpirituelles , jamais perfonne

ne les demande fans les recevoir ; il a

donné d« dons, Et quels dons , non

pas le SainrEfprir , carilsTavoient de'ja

reccu
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receu , mais des divers dons , multitude

de captiss,multitudc de dons,Ic don des

langues pour convertir les nations; il a

donnédesdonsaux hommes, non pas à

un homme seul ni à chacun à part,mais

divers dons à divers* hommes*", chacun

a les siens , & il n'y a personne qui les ait

tous: il a mené captifs les démons , mais

il a donné des dons aux hommes & non

pasaux Anges, quoi que ces hommes

là ne sussent pas meilleurs que les De

mons , quoi q-j'ils sussent ses ennemis.

II a été fait malédiction pour les hom-

mesjila mené captive multitude de cap

tifs pour les sauver,il a donné des dons

pour les hommes, il a donné des dons

auxhommes,& des hommes aux dons :

II a donnéajoute l'Apôtrcles uns pour

être Apôtres , Prophetes , Evange

listes , les autres pour être Palteurs &

docteurs, il a depofé ce tresor, c n des

vaisseaux de terre, le tresor est de Dieu,

la terre est de nous. Mais d'où vient,

que vous meprisés ces Pasteurs ? le fils

de Dieu n'a rien trouvé de plus pre-

tieux dans le Ciel pour envoyer aux

hommes fur la terre pour l'édtrîcation .

de son Eglise.
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Mais jusqu'ici M. F. n'est il pas à

craindre qu'on ne puisse nous faire ju

stement le reproche , que les Anges

fàisoientaux Apôtres ? Que regardez

vous là , ce mistere n'est pas fait pour

etre simplement regarde, le principal

est d'en profiter , & d'iprendrc ici 1.

qu'il nefaut pas chercher le Seigneur

là où il n'est pas. II n'est pas au monde,

il n'est pas ici , disent les Anges , pour

quoi cherchez vous parmi les morts ce

lui qui est vivant , pourquoi cherchez

vous en terre celui qui est au Ciel ? Il est

monté en haut dit l'Oracle du Prophe

te , & l'Echo de loracle , mais malgré

les Prophetes & les Apôtres , & mal

gré les Saints Anges on veut croire

qu'il est ici , & qu'il y descend tous les

jours , par cette bouche dans nôtre

estomach ; il est monté en haut les Apô

tres pleurant son depart , & les

Anges leur disant qu'il en descendra

encore un jour en la même maniere

qu'ils l'y ont veu monter : C'est ainsi que

nous le devons desirer , non pas im-

puissant & captis, & caché , incapa

ble de voir & d'ouir , & d'étre veu &C

ouï : Là il n'est point redoutable , là il

nc
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ne fait aucun bien à personne : jc lô

cherche où il est , où il tient le pied suc

la gorge à ses Ennemis , & où il verse

à pleines mains ses graces sur son Egli

se, tel que David la preveu & predit,

mille ans devant que la chose sut , & tel

que Saint Paul nous la décrit au troi

sieme Ciel à la dextre de Dieu apres

l'y avoir veu : Qu'il me soit permis d'en

croire les Anges , & David & Saint

Paul , plûtôt que tous les Saints Petes ,

quand tons les Saints Peres depose-

roient en vôtre faveur , mais il en font

bien éioignez. &c.

II. Mais le principal est , d'avoir

tout nôtre cœur, là où est, tout nôtre

tresor: nous voudrions bien aller au

Ciel , fans quitter la terre , mais cela

n'est non plus possible que la Transsu

bstantiation : Qui tient au monde ae

peut volera Dieu.

II I. II est monté en haut, & il est,

direz vous , loin de nous , mais devant

qu'y aller n'a-t-il pas acompli , tout ce

quidevoit e'trc fait pour nous en la ter

re envers Dieu , & son Ascension n'en

est elle pas , une preuve autentique ,

Dieu son Pere , lui eut-il decerné les

hon-
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honneurs d'un triomphe fi glorieux s'il

n'eût pleinement fatisfait à fajuftice?

mais il faloir,qu'ilfûtlà haut pour nous,

non feulement pour nous y preparer

place comme Avancoureur ,mais aufli

pour etre nôtre Avocat , & nôtre In-

tercefleur envers le Pere , ce qui ne

pouvoir fe faire fur la terre ,carl'inter-

ceffion fe faifoit immediatement dans

le St. des Sts. Et n eftimés pas que nos

ennemis fe puiflent prevaloir de fon

abfence , il les fubjugua devant que

partir, & il les tient toujours enchai

nes depuis ce tems-là; & de là haut il

pourfuitavantageufementles reftes de

fa vi&oirc, Siedstoiàma dextre jufquk-

ce que faye mis' tous tes ennemis fous tes

pieds.

Nous n'avonspas la lutte contre la chair

& le fang , lesprincipautes & les puiffaa-

cesde U terre , maiscontre les malites Spi

rituelles qui font aux lieux cele/les , c'eft

à dire dans l'air , quieftle fiege de te

nebres , & qui de là nous dominent Se

nous combatent avec avantage : le

moien de luter contre eux , ils font au

deflus de nos têtes , Princes de la puif-

fance de l'air, ils ont l'avantage de U

fitua<*
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situation , mais nôtre Sauveur est au

dessus d'eux , bien plus qu'ils ne sont au

dessus de nous, ils ne peuvent rien ni

contre lui qui est en fa gloire, ni contre

nous qui sommes en fa grace : quoi

qu'ils machinent contre l'Eglise,Christ

les a desarmés &c les dent prisonniers

fous ses pieds , il est à la dextre de D ieu,

d'où il les bat en ruin'e , & d'où il verse

sur eux quád il lui plait toutes les phio-

lesdefeu&: de souffre, de son indi

gnation ; mais, de là méme il épand sur

nous, les rayons de fa grace , & les ri

chesses de son esprit: il a ouvert le Ciel,

& le chemin aux lieux saints , par le

sang de Jesus Christ nous avons liberté

d'y entrer , par le chemin nouveau &

vivant qu'il nous a dedié; le commerce

est rêtably ; il y a comme des otages &

des Agens de tous les côiés : Christ est

au Ciel pour nous, & le St. Esprit en

laterrcpoLirDicu:O d'oux & merveil

leux échange ! il a pris à foi notre chair,

& nous adonné son Esprit , il a enlevé

nôtre chair dans le Ciel pour la glori

fier en fa personne , & il envoye son

Esprir en la terre pour nous consoler de

son absence. Mais ou sont ces dons

qu'il
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tjinl a donné aux hommes , plusieurs

prennent le manteau d'Elie par une

prosession exterieure , mais oùsont les

dons d'Elie , 8é la double portion de

l'Esprit? Regardons nous les Pasteurs

&c Docteurs comme des dons de Dieu,

ou comme des serviteurs à gages que

nous achetons par argent ?

Je n'en dirai pas d'avantage , je desi

re seulementque celui qui estmonteen

haut en descende encore ; mais il en

descendra non pas comme la premiere

fois, mais comme nous l'avons veu

monter pour achever fa victoire , Sc

consommer son triomphe : c'est là que

les Anges rappelloient les Disciples, fie

c'est à quoi nous devons incessamment

regarder : Alors il montera sur son tri

bunal & condamnera tous ces captiss à

la mort éternelle , au feu érèrnel avec

le Diable & avec ses Anges , ii ne don

nera plus des dons, mais l'heriiage &

le Royaume eniicr àfes éleusrPossedés,

leur dira t- il , l'heritage que je vous ay

preparé devant la fondation des sie

cles. Amen.

Ff Ser-




